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Pèlerinage à Ars 

27-28 mai 2000 

Paroisses de 

Châtel-St-Denis, Remaufens et Attalens 
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Programme : 
 

Samedi 27 mai : 

7h30 Départ depuis le grand Clos 

10h30 arrivée à Villars-les-Dombes :  

 visite du parc des oiseaux  

 d’abord en petit train puis à pied 

13h Arrivée à Ars : Hôtel Regina :  

 repas de midi 

 

15h Départ pour la visite du 

 musée de cire 

 Visite de la cure de Jean–Marie 

 Visite de la chapelle du cœur de 

 Jean–Marie 

 Visite de l’église avec ses  

 5 chapelles latérales 

17h Célébration de la miséricorde 

 à l’église  

 puis démarche personnelle 

 de confession 

18h50 Le bus nous ramène à l’hôtel 

19h Repas du soir 

 

20h30-21h30  Veillée d’adoration à la  

 chapelle de la Providence 

 

Dimanche 28 mai :  

A partir de 8h : petit déjeuner 

9h30 messe du groupe à la chapelle de la Providence 

12h  repas 

 

14h départ en bus pour la route priante 

 à partir du monument de la rencontre 

15h30  clôture du pèlerinage : vêpres à la basilique 

16h  départ pour le retour 
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Quelques dates de la vie du Curé d'Ars  
8 mai 1786: Naissance et baptême de Jean-Marie VIANNEY à 

Dardilly, près de Lyon de Mathieu et Marie Beluse, paysans 

cultivant une douzaine d’hectares de terre. 

1789 : éclate la Révolution qui entraîne de violentes persécutions 

dans la région Lyonnaise. 

1797: Première confession dans la cuisine de ses parents, avec 

l’abbé Groboz, prêtre réfractaire. 

1799:  première communion clandestine dans une maison, près 

d'Ecully. 

1806:  Début des études chez Monsieur Balley, curé d‘Ecully.  

1807: Pélerinage à Lalouvesc, pour sa vocation sacerdotale. Et 

confirmation par le cardinal Fesch 

1809: Appelé sous les drapeaux, malade, il décide de ne pas 

rejoindre son corps, réfractaire aux Noës. Son frère François le 

remplacera en 1810. 

1812-1813: Séminaire de Verrières, puis Saint-Irénée de 

Lyon à la Toussaint, renvoyé pour insuffisance il poursuit ses 

études chez M. Balley. 

1814: Échec au Grand séminaire puis examen réussi à la cure 

d’Ecully 

1815: 23 juin ordonné diacre et le 13 août ordination 

sacerdotale à Grenoble par Mgr Simon. Nommé vicaire à Ecully 

1817: Mort de Monsieur Balley, Curé d'Ecully. 

13 février 1818: Arrivée de Jean-Marie Viannay à ARS. 

1820-1837: Période de restauration de l'église et de la 

construction des chapelles latérales.  

1824: Ouverture de la Providence: école gratuite pour filles. 

1832 : afflux des pèlerins (30’000). 

1845: l’abbé Raymond est nommé auxiliaire à Ars 

1847: cession de la Providence au sœurs de St Joseph de Bourg 

1849: arrivée des frères de la Ste Famille pour l’école des 

graçons. 

1853: l’abbé Raymond est nommé curé de Jayat. L’abbé 

Tocannier, missionnaire diocésain est nommé vicaire. 

1855: l’abbé Monnin est nommé missionnaire à Ars 

4 août 1859: Mort du Curé dArs, à 2 heures du matin. 
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1866: Ouverture du procès de canonisation 

8 janvier 1905: Béatification par le Pape Pie X  

31 Mai 1925: Canonisation par le Pape Pie XI 

1929: Le Curé d'Ars est proclamé:« Patron céleste de tous les 

curés de l'Univers ». 

1959: Encyclique de Jean XXIII sur le Curé d'Ars, année du 

Centenaire de la mort du Saint Curé.  

6 octobre 1986: Pèlerinage du Pape Jean-Paul Il à Ars.  

Année du bicentenaire de la naissance de Jean-Marie VIANNEY.  

 

Né le 8 mai 1786 à Dardilly, près de 

Lyon, dans une famille de 

cultivateurs, saint Jean-Marie 

Vianney commence à 20 ans à se 

préparer au sacerdoce auprès de 

l'abbé Balley, curé d'Écully. 

Ordonné prêtre en 1815, il est 

d'abord vicaire à Écully. En 1818, il 

est envoyé à Ars. Dès son arrivée, il 

fait de son église sa demeure. Nuit 

et jour, il est là, devant le 

tabernacle, priant le Seigneur pour 

la conversion de ses paroissiens. 

Peu à peu, il réveille leur foi par ses 

prédications mais surtout par sa 

prière et sa manière de vivre. Il 

restaure et embellit son église, fonde un orphelinat, "La 

Providence", et prend soin des plus pauvres. Très rapidement, 

sa réputation de confesseur lui attire de nombreux pèlerins 

venant chercher auprès de lui le pardon de Dieu et la paix du 

coeur. Assailli par bien des épreuves et des combats, il garde 

son coeur enraciné dans l'amour de Dieu et de ses frères; son 

unique souci est le salut des âmes. Ses catéchismes et ses 

homélies parlent surtout de la bonté et de la miséricorde de 

Dieu. Prêtre se consumant d'amour devant le Saint-Sacrement, 

tout donné à Dieu, à ses paroissiens et aux pèlerins, il meurt le 4 

août 1859, après s'être livré jusqu'au bout de l'amour. Canonisé 
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7. Peuple de Dieu, marche joyeux  
 

R : Peuple de Dieu, marche joyeux, Alléluia, Alléluia ! 

  Peuple de Dieu marche joyeux, 

  car le Seigneur est avec toi 

 

1. Dieu t’a choisi parmi les peuples : pas un qu’il ait ainsi traité. 

 En redisant partout son œuvre, sois le témoin de sa bonté. 

2. Dieu t’a formé dans sa Parole et t’a fait part de son dessein: 

 Annonce le à tous les hommes, 

 pour qu’en son peuple ils ne soient qu’un. 

3. Tu as en toi l’Esprit du Père, qui te consacre peuple saint : 

 Garde tes pas dans sa lumière pour être au monde son témoin 

4. Dieu t’a confié d’être lumière, 

 ne t’enfouis pas sous le boisseau ! 

 Christ est livré pour tous tes frères : 

 brûles avec lui d’un feu nouveau 

 

8. Que tes oeuvres sont belles  
 

R : Que tes œuvres sont belles, que tes œuvres sont grandes 

  Seigneur, Seigneur tu nous combles de joie (bis). 

 
1. C’est toi le Dieu qui nous as faits, qui nous as pétris de la terre 

T. :  Tout homme est une histoire sacrée : 

  l’homme est l’image de Dieu 
 Ton amour nous as façonnés, tirés du ventre de la terre : T 

 Tu as mis en nous ton esprit: nous tenons debout sur la terre: T 

2. La terre nous donne le pain, le vin qui réjouit notre cœur : T 

 Tu fais germer le grain semé,au temps voulu, les fruits mûrissent: T 

 Tu rassasies tous les vivants: les hommes travaillent pour vivre : T 

3.  C’est toi qui bâtis nos maisons; veilleur, tu veilles sur la ville T 

 Tu bénis chez nous tes enfants; tu veux la paix à nos frontières T 

 Tu tiens le registre des peuples; en toi chacun trouves ses sourcesT 
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4. N’aie pas peur 
 

R. : N’aie pas peur , laisse toi regarder par le Christ; 

  laisse toi regarder car il t’aime (bis) 
 

1. Il a posé sur moi son regard, un regard plein de tendresse 

 Il a posé sur moi son regard, un regard long de promesse. 

2. Il a posé sur moi son regard et m’a dit « viens et suis moi » 

 Il a posé sur moi son regard et m’a dit « viens, ne crains pas ». 

3. Il a posé sur moi son regard et ses yeux en disaient long. 

 Il a posé sur moi son regard c’était celui du pardon. 

4. Il a posé sur moi son regard , alors j’ai vu qu’il pleurait 

 Il a posé sur moi son regard, alors j’ai su qu’il m’aimait. 

 

5. Les mains ouvertes  
 

R : Les mains ouvertes devant toi, Seigneur, 

  pour t’offrir le monde ! 

  Les mains ouvertes devant toi, Seigneur, 

  notre joie est profonde. 

 

1. Garde-nous tout petits devant ta Face, 

 simples et purs comme un ruisseau ! 

 Garde-nous tout petits devant nos frères 

 et disponibles comme une eau ! 

 

2. Garde-nous tout petits devant ta Face, 

 brûlants d’Amour et pleins de joie ! 

 Garde-nous tout petits parmi nos frères, 

 simples chemins devant leurs pas 

 

6. La miséricorde  
 

R : La miséricorde du Seigneur, à jamais je la chanterai. 
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en 1925 par Pie.XI (la 

même année que 

sainte Thérèse de 

l'Enfant-Jésus), il est 

proclamé en 1929 

patron de tous les 

curés de l'univers.  

Visite de l’église :  
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L’église d’Ars complétée au cours des années par Jean–Marie 

Viannay par des chapelles est conçue comme un pèlerinage et 

une catéchèse : 

 

A. Eglise du Saint  
1. Chapelle de la Vierge : le curé a consacré la paroisse à la vierge et 

a déposé le nom des paroissiens dans le cœur en or. 

2. Chapelle Ecce Homo pour l’attente des pénitents. Tout le décor 

rappelle la passion de Jésus 

3. Chapelle St Jean-Baptiste 

4. Chapelle des saints 

5. Chapelle des saints anges 

6. Tombe vide du curé 

7. Entrée principale 

8. Vestibule 

9. Vielle sacristie 

 

B. Basilique 
10. Maître autel 

11. Autel avec la chasse de St Jean-Marie Viannay 

13. Autel du St Sacrement 

14. Sacristie nouvelle 
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1. Trouver dans ma vie ta présence 
 

R : Trouver dans ma vie ta présence, 

  tenir une lampe allumée 

  Choisir avec toi la confiance, aimer et se savoir aimé. 

 

1. Croiser ton regard dans le doute, 

 brûler à l’écho de nos voix. 

 Rester pour le pain de la route, savoir reconnaître ton pas. 

 

2. Brûler quand le feu devient cendre, 

 partir vers celui qui attend. 

 Choisir de donner sans reprendre, fêter le retour d’un enfant. 

 

3. Ouvrir quand tu frappes à ma porte, 

 briser les verrous de la peur. 

 Savoir tout ce que tu m’apportes, rester et devenir veilleur. 

 

2. Je cherche le visage 
 

R : Je cherche le visage, le visage du Seigneur, 

  Je cherche son image, tout au fond de vos coeurs 

 

1. Vous êtes le Corps du Christ, vous êtes le Sang du Christ, 

 Vous êtes l’amour du Christ. Alors ? qu’avez vous fait de Lui ? 

 

2. Vous êtes le Corps du Christ, vous êtes le Sang du Christ, 

 Vous êtes la Paix du Christ. Alors ? qu’avez vous fait de Lui ? 

 

3. Vous êtes le Corps du Christ, vous êtes le Sang du Christ, 

 Vous êtes la Joie du Christ. Alors ? qu’avez vous fait de Lui ? 

 

3. O Jésus 
 

R : O Jésus tu nous connais et tu nous aimes, 

  entends notre prière ! 
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Dieu qui donnes la vie éternelle aux hommes en les faisant 

renaître par le baptême, nous te prions : dans le Christ, tu nous 

as justifiés et rendus capables d’une existence immortelle; 

conduis-nous désormais par ta grâce jusqu’à la gloire qu’il 

possède en plénitude. 
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L’église : 
Lorsque l'abbé Vianney arriva à Ars, l'église du Xième siècle ne 

comportait qu'une nef. Au fur et à mesure, il a fait construire des 

chapelles latérales dédiées à la Vierge Marie, à l'Ecce Homo, 

aux saints Anges, à sainte Philomène et à saint Jean-Baptiste. Sur 

la gauche en entrant, se trouve en hauteur la chaire d'où il 

prêchait et en face, la petite chaire où il faisait le catéchisme. 

Son désir d'ériger une belle basilique ne s'est réalisé qu'après sa 

mort. Le confessionnal du saint Curé d'Ars se trouve dans 

l'ancienne sacristie: c'est là qu'il confessait jusqu'à 17 heures par 

jour. La châsse contenant le corps du saint Curé d'Ars se trouve 

sur la droite, dans la Basilique, au-dessus d'un bas-relief 

rappelant son ordination. En face se trouve la chapelle de la 

glorification avec une statue de Cabuchet et un bas-relief 

rappelant sa première communion.  

 
Catéchèse du curé d’Ars sur l’eucharistie 
 

L'assistance à la messe est une partie de la 

sanctification du dimanche. C'est la plus 

grande action que nous puissions faire. 

Mais voilà! C'est la foi qui nous manque. Si 

l'on nous disait : “ A telle heure on doit 

ressusciter un mort. ” Nous courrions bien 

vite pour le voir. Mais la consécration qui 

change le pain et le vin au corps et au sang 

d’un Dieu, n'est-ce pas un bien plus grand 

miracle que de ressusciter un mort! Toutes 

les bonnes oeuvres réunies n'équivalent 

pas au sacrifice de la messe, parce qu'elles sont les oeuvres des 

hommes et la messe est le sacrifice de Dieu lui-même. La 

souffrance du martyre, quoique bien méritoire, n'est rien en 

comparaison. Que le sacrifice de la messe est grand! Dieu arrête 

ses regards sur l'autel : “ C'est mon Fils bien-aimé, en qui j'ai mis 

toutes mes complaisances. ”  

Qu'heureux sont ceux qui s'unissent à Notre Seigneur par la 

communion! Dieu se voit en eux. Notre Seigneur a dit : “ Tout ce 
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que vous demanderez à mon Père en mon nom, il vous 

l'accordera. ” jamais nous n'aurions pensé à demander à Dieu 

son propre Fils. Mais ce que l'homme n’aurait pu imaginer, Dieu 

l'a fait. Ce que l'homme ne peut pas dire ou ne peut pas 

concevoir, et qu'il n'aurait jamais osé désirer, Dieu dans son 

amour l'a dit, l'a conçu et l'a exécuté. Eussions-nous jamais osé 

dire à Dieu de faire mourir son Fils pour nous, de nous donner sa 

chair à manger et son sang à boire? Si tout cela n'était pas vrai, 

l'homme aurait donc pu imaginer des choses que Dieu ne peut 

pas faire! Il serait allé plus loin que Dieu dans les inventions de 

l'amour. Cela n'est pas possible! Le Bon Dieu, voulant se donner 

à nous dans le sacrement de son amour, nous a donné un désir 

vaste et grand que lui seul peut satisfaire. A côté de ce beau 

sacrement nous sommes comme une personne qui meurt de soif 

à côté d'une rivière, elle n'aurait qu'à courber la tête comme une 

personne qui reste pauvre à côté d'un trésor, elle n'aurait qu'à 

tendre la main. Celui qui communie se perd en Dieu comme une 

goutte d'eau dans l'océan. On ne peut plus les séparer. je n'aime 

pas, quand on vient de la Sainte Table, qu'on se mette tout de 

suite à lire. Oh, non! A quoi bon la parole des hommes, quand 

c'est Dieu qui parle? Il faut faire comme quelqu'un qui est bien 

curieux et qui écoute aux portes. Il faut écouter tout ce que le 

Bon Dieu dit à la porte de notre coeur.  

Notre Seigneur dans l'Eucharistie attend... Il est là qui prie sans 

cesse son Père. Combien un petit quart d'heure, que nous 

dérobons à nos occupations pour venir le visiter, le prier, lui est 

agréable! Quand nous sommes devant le Saint Sacrement, au 

lieu de regarder autour de nous, fermons les yeux et les lèvres, 

ouvrons notre coeur, le Bon Dieu ouvrira le sien. Nous irons à lui, 

il viendra à nous, l'un pour demander et l'autre pour donner. Ce 

sera comme un souffle de l'un à l'autre.  

Ils y en a qui s'imaginent que plus ils prient, mieux ils prient. Ils 

n'ont pas plutôt commencé leur chapelet, qu'ils regardent s'ils 

n'auront pas bientôt fini... Ce n'est pas cela. On n'a pas besoin de 

tant parler pour bien prier. On sait que le Bon Dieu est là, on lui 

ouvre son coeur, on se complaît en sa présence : c'est la 

meilleure des prières, celle-là. Notre Seigneur n'a pu se décider 
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serment juré à notre père Abraham 

de nous rendre sans crainte,  

afin que délivrés de la main des ennemis + 

nous le servions dans la justice et la sainteté,  

en sa présence, tout au long de nos jours.  

Et toi, petit enfant, tu seras appelé prophète du Très-Haut : *  

tu marcheras devant, à la face du Seigneur, 

 et tu prépareras ses chemins  

pour donner à son peuple de connaître le salut 

par la rémission de ses péchés,  

grâce à la tendresse, à l'amour de notre Dieu, 

quand nous visite l'astre d'en haut,  

pour illuminer ceux qui habitent les ténèbres 

et l'ombre de la mort, *  

pour conduire nos pas au chemin de la paix.  

 

Intercession 

Jésus de Nazareth, reconnu Fils de Dieu par ta résurrection 

- béni et sanctifie tous les hommes 

R. : souviens toi de tes frères 

Premier des vivants tu fais renaître celui qui croit en toi, 

- donne aux baptisés de vivre en fils de lumière 

Toi qui soutiens la confiance de ton Eglise en marche, 

- donne-lui d’annoncer hardiment ta résurrection. 

Tu es entré après beaucoup de souffrances dans la gloire du 

Père, 

- change en joie la peine des hommes 

Tu nous appelles au festin du Royaume, 

- sois le pain qui nous ressuscitera au dernier jour. 

 

Notre Père 
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Vieillissant, il fructifie encore, 

il garde sa sève et sa verdeur  

pour annoncer: “ Le Seigneur est droit! 

Pas de ruse en Dieu, mon rocher! ”  

 

Parole de Dieu : Rm 14,7-9 
Aucun d’entre nous ne vit pour soi-même, et aucun ne meurt 

pour soi-même : si nous vivons, nous vivons pour le Seigneur; si 

nous mourrons, nous mourrons pour le Seigneur. Dans notre vie 

comme dans notre mort, nous appartenons au Seigneur. Car si le 

Christ a connu la mort, puis la vie, c’est pour devenir le Seigneur 

et des morts et des vivants 

 

R. :  Vous cherchez Jésus le crucifié ?  

 Il n’est pas ici, il est ressuscité, alléluia ! 

V.: Je monte vers mon Père et votre Père, 

 vers mon Dieu et votre Dieu. R. 

V.: Gloire au Père. R. 

 

Cantique de Zacharie 
Ant. : Le Christ a connu la mort et connu la vie pour devenir le Seigneur des 

morts et des vivants 

 

Béni soit le Seigneur, le Dieu d'Israël, 

qui visite et rachète son peuple.  

Il a fait surgir la force qui nous sauve  

dans la maison de David, son serviteur,  

comme il l'avait dit par la bouche des saints, 

par ses prophètes, depuis les temps anciens  

salut qui nous arrache à l'ennemi, 

à la main de tous nos oppresseurs,  

amour qu'il montre envers nos pères, 

mémoire de son alliance sainte,  
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à se séparer de nous. Le ciel le réclamait, la veille de sa mort il 

institua l'Eucharistie. Il va monter au ciel, mais il restera avec 

nous pour ne faire plus qu'un avec nous. Si nous savions comme 

le Bon Dieu est bon! Il est si bon que son coeur transpire de 

miséricorde.  
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Catéchèse du curé d’Ars sur le pardon et la confession 
 

Dès qu'on a une petite tache sur son âme, il faut faire comme une 

personne qui a un beau globe de cristal qu'elle garde bien 

soigneusement. Si ce globe prend un peu de poussière, quand 

elle s'en aperçoit, elle y passe une éponge. Voilà ce globe clair 

et brillant. De même, dès que vous apercevez une petite tache 

sur votre âme, prenez de l'eau bénite avec respect, faites une de 

ces bonnes oeuvres auxquelles la rémission des péchés est 

attachée une aumône, une génuflexion au Saint-Sacrement, 

l'assistance à la sainte messe.  

C'est comme une personne qui a une petite maladie ; elle n'a pas 

besoin d'aller trouver le médecin ; elle peut se guérir toute 

seule. Elle a mal à la tête, elle n'a qu'à aller se coucher : elle a 

faim, elle n'a qu'à manger. Mais si c'est une maladie grave, si 

c'est une plaie dangereuse ; il faut le médecin ; après le médecin 

les remèdes. Même répétition. Quand on est tombé dans 

quelque péché mortel, il faut avoir recours au médecin qui est le 

prêtre, et au remède qui est la confession 

On ne peut pas comprendre la bonté que Dieu a eue pour nous 

d'instituer ce grand sacrement de Pénitence. Si nous avions eu 

une grâce à demander à Notre Seigneur nous n'aurions jamais 

pensé à lui demander celle-là ; mais il a prévu notre fragilité et 

notre inconstance dans le bien, et son amour l'a porté à faire ce 

que nous n'aurions pas osé lui demander.  

Si l'on disait à ces pauvres damnés qui sont en enfer depuis si 

longtemps : “ Nous allons mettre un prêtre à la porte de l'enfer. 

Tous ceux qui voudront se confesser n'ont qu'à sortir ” Croyez-

vous qu'il en restât un seul ? Les plus coupables ne craindraient 

pas de dire leurs péchés, et même de les dire devant tout le 

monde. Comme l'enfer serait vite désert, et comme le ciel se 

peuplerait ! Nous avons le temps et les moyens que ces pauvres 

damnés n'ont pas. Aussi, je suis bien sûr que ces malheureux 

disent en enfer : “ Maudit prêtre ! si je ne t'avais jamais connu, je 

ne serais pas si coupable. ”  

C'est beau de penser que nous avons un sacrement qui guérit les 

plaies de notre âme. Mais il faut le recevoir avec de bonnes 
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Laudes samedi matin 
Hymne : Que tes œuvres sont belles chant n° 8 p 27 

 

Psaume 91 
Qu'il est bon de rendre grâce au Seigneur, 

de chanter pour ton nom, Dieu Très-Haut,  

d'annoncer dès le matin ton amour, 

ta fidélité, au long des nuits,  

sur la lyre à dix cordes et sur la harpe, 

sur un murmure de cithare.  

Tes oeuvres me comblent de joie;  

devant l'ouvrage de tes mains, je m'écrie : 

“ Que tes oeuvres sont grandes, Seigneur! 

Combien sont profondes tes pensées! ”  

L'homme borné ne le sait pas,  

l'insensé ne peut le comprendre  

les impies croissent comme l'herbe, 

ils fleurissent, ceux qui font le mal,  

mais pour disparaître à tout jamais.  

Toi, qui habites là-haut,  

tu es pour toujours le Seigneur. 

Vois tes ennemis, Seigneur,  

vois tes ennemis qui périssent,  

et la déroute de ceux qui font le mal.  

Tu me donnes la fougue du taureau, 

tu me baignes d'huile nouvelle; 

j'ai vu, j'ai repéré mes espions,  

j’entends ceux qui viennent m'attaquer.  

Le juste grandira comme un palmier,  

il poussera comme un cèdre du Liban;  

planté dans les parvis du Seigneur,  

il grandira dans la maison de notre Dieu.  
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dispositions. Autrement ce sont de nouvelles plaies sur les 

anciennes.  

Que diriez-vous d'un homme qui est couvert de blessures ? On 

lui conseille d'aller à l'hôpital faire voir son mal au médecin. Le 

médecin le guérit en lui donnant des remèdes. Mais voilà cet 

homme qui prend son couteau, s'en donne de grands coups, et 

se fait plus de mal qu'il n'en avait auparavant. C'est ce que vous 

faites souvent en sortant du confessionnal.  

Il y a des personnes qui font de mauvaises confessions sans bien 

s'en rendre compte. Ces personnes disent . “ Je ne sais pas ce 

que j'ai. ” Elles sont tourmentées et 

elles ne savent pas pourquoi. Elles 

n'ont pas cette agilité qui fait aller 

droit à Dieu : elles ont je ne sais quoi 

de lourd, d'ennuyé qui les fatigue. Ce 

sont des péchés qui restent, souvent 

même des péchés véniels pour 

lesquels on a de l'affection. Il y en a 

qui disent bien tout, mais ils n'ont pas 

de repentir, et ils font la sainte 

communion là-dessus. Voilà le sang 

de Notre Seigneur profané. On va à la 

sainte Table avec un certain ennui. On 

dit . « Cependant, j'ai bien accusé tous 

mes péchés. Je ne sais pas ce que j'ai.dit ». Et on communie dans 

ce doute. Voilà une communion indigne, sans qu’on s’en soit 

presque aperçu. 

Ils y en a encore qui profanent les sacrements d'une autre 

manière. Ils auront caché des péchés mortels, il y a dix ans, 

vingt ans. Toujours ils sont tourmentés ! Toujours leurs péchés 

sont présents à leur esprit ; toujours ils ont la pensée de le dire, 

et toujours ils renvoient : c'est un enfer. Quand ces personnes 

voient çà, elles demanderont à faire une confession générale, et 

elles diront leurs péchés, comme si elles venaient de les 

commettre ; elles n'avoueront pas qu'elles les ont cachés 

pendant dix, vingt ans. Voilà une mauvaise confession. Il faut 

dire encore que, depuis ce temps, on a laissé ses pratiques de 
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religion, qu'on a plus senti ce plaisir 

que l'on avait autrefois à servir Dieu.  

On s'expose encore à profaner le 

sacrement, quand on saisit le moment 

où l'on fait du bruit autour du 

confessionnal pour vite avouer les 

péchés qui font le plus de peine. On 

se tranquillise en disant : “ Je les ai 

bien accusés; tant pis si le confesseur 

n'a pas entendu ! ” Tant pis plutôt 

pour vous, qui avez agi avec ruse ! 

D'autres fois on parle vite, en 

profitant du moment où le prêtre n'est 

pas bien attentif pour se dépêcher à 

faire passer les graves péchés.  

Voyez : une maison où il y aura eu 

longtemps toutes  sortes  de 

malpropretés et d'ordures, on aura beau la balayer, il y sentira 

toujours mauvais. Il en est de même de notre âme après la 

confession : pour la purifier, il faut des larmes. Mes enfants, il 

faut bien demander le repentir. Il faut, après sa confession, 

planter une épine dans son coeur et ne jamais perdre ses péchés 

de vue. Il faut faire comme l'Ange a fait à saint François d'Assise : 

il lui a planté cinq dards qui ne sortiront jamais.  

 

Le Péché 
Le péché est le bourreau de Dieu et l'assassin de l'âme. C'est lui 

qui nous arrache du ciel pour nous précipiter en enfer. Et nous 

l'aimons ! quelle folie ! Si on y pensait bien, on aurait une si vive 

horreur du péché qu'on ne pourrait pas le commettre.  

Que nous sommes ingrats ! Dieu veut nous rendre heureux. Il ne 

nous a donné sa loi que pour cela. La loi de Dieu est grande , 

elle est large. Le roi David disait qu'il y trouverait ses délices, et 

que c'était un trésor plus précieux pour lui que les plus grandes 

richesses. Il disait encore qu'il marchait dans un chemin 

spacieux, parce qu'il avait recherché les commandements du 

Seigneur. Dieu veut donc nous rendre heureux, et nous le 
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bleu, indique le globe sur lequel domine la croix, qui donne 
l’impression de l’envelopper. 
Les cinq colombes, de couleur différente, représentent les 5 
continents. Du centre de la croix jaillit une lumière, symbole du 
Christ : « la vraie lumière du monde », comme l’indique 
églalement les paroles : « Christus heri, hodie, semper, », le 
Christ hier, aujourd’hui, toujours. 
L’entrelacement des colombes signifie l’esprit d’unité des 
enfants de Dieu et l’esprit de réconciliation entres les peuples. 
La croix rappelle que le Christ est mort pour le salut de tous et 
les trois lignes multicolores qui la composent rappellent le 
mystère de la Trinité. 
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4. Accorde, Père, aux disciples de ton Fils, 

une fois leur mémoire purifiée et leurs fautes reconnues,  
d'être un, afin que le monde croie! Que s'élargisse le dialogue  
entre les membres des grandes religions, 
et que tous les hommes découvrent la joie d'être tes enfants!  
À la voix suppliante de Marie, Mère des peuples,que s'unissent 
les voix priantes des apôtres et des martyrs chrétiens,  
des justes de tous les peuples et de tous les temps, 
afin que l'Année sainte soit  
pour chacun et pour l'Église  
un motif d'espérance renouvelée et d'exultation dans l'Esprit 

Louange et gloire à Toi, Trinité sainte, Dieu unique et souverain!  
 
5. À Toi, Père tout-puissant,  
origine du cosmos et de l'homme, par le 
Christ, le Vivant,  
Seigneur du temps et de l'histoire,  
dans l'Esprit qui sanctifie l'univers, 
louange, honneur et gloire  
aujourd'hui et pour les siècles sans fin. 
Amen!  
 

La significatin du symbole du 
jubilé 
 
Le symbole représente la globalité du 
message chrétien : la partie centrale, en 

Tantum ergo sacramentum 

Venerémur cernui; 

Et antiquum documentum 

Novo cédat rituui: 

Praestet fides supplémentum 

Sensum defectui 

Genitori, Genitoque 

Laus et jubilatio; 

Salus honor, virtus quoque 

Sit et benedictio: 

Procedenti ab utroque 

Compar sit laudatio. Amen. 

Adorons prosternés, 

un si grand sacrement; 

que les antiques rites 

cèdent la place à ce nouveau 

mystère; et que la foi supplée 

au défaut des sens. 

Gloire, louange, salut et 

honneur,puissance et 

bénédiction 

au Père et au Fils; 
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“ La nourriture de l'âme, c'est le corps et le sang 

d'un Dieu ... Quand nous recevons la sainte 

communion, nous recevons notre joie, notre 

bonheur  .. Allez donc à la communion, mes 

enfants, allez à Jésus avec amour et confiance! 

Allez vivre de lui afin de vivre pour lui. ”  
 

“ Le Bon Dieu est toujours disposé à nous 

recevoir       .. Son plus grand plaisir est de 

nous pardonner     ..  Dans le sacrement de 

pénitence, il nous montre et nous fait part de 

sa miséricorde jusqu'à l'infini ...  Donnons 

donc cette joie à ce bon Père : revenons à 

lui ... et nous serons heureux. ”  
 

“ On n'a pas besoin de tant parler pour bien 

prier. On se complaît en sa sainte présence, 

c'est la meilleure prière, celle-là ! L'homme est 

un pauvre qui a besoin de tout demander à 

Dieu    ... Une âme pure peut tout demander à 

Dieu, même des miracles, il ne lui refuse rien ! ”  
 

“ Le coeur de cette bonne Mère n'est qu'amour 

et miséricorde. Elle ne désire que de nous voir 

heureux. Plus nous sommes pécheurs et plus 

elle a de tendresse et de compassion pour nous. 

L'enfant qui a coûté le plus de larmes à sa mère, est le plus cher 

à son coeur ..”  
 

“ Jésus-Christ est tout pour nous   ... Voilà notre 

seul modèle ... Les saints n’ont pas tous bien 

commencé, mais ils ont tous bien fini. Nous 

avons mal commencé, finissons bien ... Le seul 

bonheur que nous ayons sur la terre, c'est 

d'aimer Dieu et de savoir que Dieu nous aime. ”  
 

“ Je voudrais gagner des âmes au bon Dieu     . 

Le prêtre continue l'oeuvre de la Rédemption sur 

 

 

L’Eucharis
tie :  

Le 
pardon : 

La prière : 
Tout 

Marie : 
Fiat 

La 
vocation : 

Le prêtre : 
l’amour du 

cœur de 
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voulons pas. Nous nous détournons de lui et nous nous donnons 

au démon. Nous fuyons notre ami et nous commettons le péché; 

nous nous enfonçons dans la boue. Une fois engagé dans ce 

bourbier, nous ne savons plus en sortir. S'il y allait de toute sa 

fortune, nous saurions bien nous tirer de ce mauvais pas ; mais 

parce qu'il n'y va que de notre âme, nous y restons.  

Nous venons nous confesser tout préoccupés de la honte que 

nous allons éprouver. Nous nous accusons à la vapeur. On dit 

qu'il y en a beaucoup qui se confessent et peu qui se 

convertissent. Je le crois bien. C'est qu'il y en a peu qui se 

confessent avec les larmes du repentir.  

Le malheur c'est qu'on ne réfléchit pas. Si on disait à ceux qui 

travaillent le dimanche, à une jeune personne qui vient de 

danser deux ou trois heures, à un homme qui sort ivre du 

cabaret “ Que venez-vous de faire ? Vous venez de crucifier 

Conversion de Zachée  Lc 19,1-12 

 

Jésus traversait la ville de Jéricho.  

Or il y avait un homme du nom de 

Zachée. Il était le chef des 

collecteurs d'impôts, et c'était 

quelqu'un de riche.  

Il cherchait à voir qui était Jésus, mais il n'y arrivait pas à 

cause de la foule, car il était de petite taille.  

Il courut donc en avant et grimpa sur un sycomore pour voir 

Jésus qui devait passer par là. Arrivé à cet endroit, Jésus leva 

les yeux et l'interpella : « Zachée, descends vite : Aujourd'hui 

il faut que j'aille demeurer chez toi. » 

Vite, il descendit, et reçut Jésus avec joie.  

S'avançant, il dit au Seigneur :« Voilà, Seigneur, je fais don aux 

pauvres de la moitié de mes biens, et si j'ai fait du tort à 

quelqu'un, je vais lui rendre quatre fois plus ». 

Alors, Jésus dit à son sujet :  

"Aujourd'hui, le salut est arrivé pour cette maison, car lui aussi 

est un fils d'Abraham. En effet, le Fils de l'homme est venu 
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Prière du pape Jean-Paul II pour la célébration 
du grand jubilé de l’an 2000 
 
1. Béni sois-tu, ô Père,  
car, dans ton amour infini  
tu nous as donné ton Fils unique,  
qui s'est fait chair par l'action du Saint-Esprit dans le sein très pur 
de la Vierge Marie,  
et qui est né à Bethléem il y a deux mille ans. Il s'est fait notre 
compagnon de voyage, il a donné un sens nouveau à l'histoire, 
qui est un chemin parcouru ensemble dans la peine et la 
souffrance,  
dans la fidélité et dans l'amour,  
vers les cieux nouveaux et la terre nouvelle  
où Toi, la mort étant vaincue, tu seras tout en tous.  

Louange et gloire à Toi, Trinité sainte, Dieu unique et souverain!  

 
2. Par ta grâce, ô Père, que l'Année jubilaire 
soit un temps de conversion profonde 
et de joyeux retour vers Toi;  
quelle soit un temps de réconciliation entre les hommes  
et de concorde retrouvée entre les nations;  
un temps où les lances se transforment en faucilles, où le fracas 
des armes fait place aux chants de paix. Donne-nous, ô Père, de 
vivre l’année jubilaire dans la docilité à la voix de l'Esprit, dans 
la fidélité à suivre le Christ,  
dans l'assiduité à l'écoute de la Parole  
et à la fréquentation des sources de la grâce!  

Louange et gloire à Toi, Trinité sainte, Dieu unique et souverain!  

3. Soutiens, ô Père, par la force de l'Esprit  
l'effort de l'Église pour la nouvelle évangélisation  
et guide nos pas sur les chemins du monde, pour annoncer le 
Christ par toute notre vie en orientant notre pèlerinage terrestre 
vers la Cité de la lumière!  
Que les disciples de Jésus brillent par leur amour envers les 
pauvres et les opprimés;  
qu'ils soient solidaires de ceux qui sont dans le besoin et 
généreux dans les oeuvres de miséricorde; qu'ils soient 
indulgents envers leurs frères  
pour obtenir eux-mêmes de Toi indulgence et pardon!  

Louange et gloire à Toi, Trinité sainte, Dieu unique et souverain!  
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Notre Seigneur ! ” Ils seraient tout étonnés : c'est qu'ils n'y 

pensent pas. Si nous y pensions, nous serions saisis d'horreur ; il 

nous serait impossible de faire le mal. Car, que nous a fait Dieu 

pour Le chagriner ainsi, pour le faire mourir de nouveau, lui qui 

nous a rachetés de l'enfer ? Il faudrait que tous les pécheurs, 

quand il vont à leurs plaisirs coupables, rencontrassent sur le 

chemin, comme saint 

Pierre, Notre Seigneur qui 

leur dit . “ Je vais à cet 

endroit où tu vas toi-même 

pour y être crucifié de 

nouveau. ” Peut-être que 

cela les ferait réfléchir.  

Les saints comprenaient la 

grandeur de l'outrage que 

le péché fait à Dieu. Il y en 

a qui ont passé leur vie à 

pleurer leurs péchés. Saint 

Pierre a pleuré toute sa 

vie ; il pleurait encore à sa 

mort. Saint Bernard disait : 

“ Seigneur    Seigneur ! 

c'est moi qui vous ai attaché à la croix   ”. 

Nous sommes des insensés. Dieu nous appelle à lui et nous le 

fuyons ! Il veut nous rendre heureux et nous ne voulons point de 

son bonheur. Il nous commande de l'aimer et nous donnons 

notre coeur au démon. Nous employons à nous perdre un temps 

qu'il nous a ménagé pour nous sauver. Nous lui faisons la guerre 

avec les moyens qu'il nous a donnés pour le servir.  

Quand nous offensons Dieu, si nous regardions notre crucifix, 

nous entendrions Notre Seigneur nous dire du fond de l'âme : “ 

Tu veux donc te mettre aussi du côté de mes ennemis ? tu veux 

donc me crucifier de nouveau ? ”Jetez les yeux sur Notre 

Seigneur attaché à la croix et dites-vous “Voilà ce qu'il en a 

coûté à mon Sauveur pour réparer l'injure que mes péchés ont 

faite à Dieu, un Dieu qui descend sur la terre pour être victime 

de nos péchés, un Dieu qui souffre, un Dieu qui meurt, un Dieu 
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qui endure tous les tourments parce qu'il a voulu porter le poids 

de nos crimes. A la vue de la croix, comprenons la malice du 

péché et la haine que nous devons en avoir. Rentrons en nous-

mêmes ; voyons ce que nous avons à faire pour réparer notre 

pauvre vie.  

Ce n’est pas le pécheur qui revient à Dieu pour lui demander 

pardon; mais c’est Dieu lui-même qui court après le pécheur et 

qui le fait revenir à Lui. 

 25 - 

Qu’est-ce que le jubilé ? 
C’est une invitation à mieux comprendre le mystère de 
l’incarnation : souviens-toi que Dieu t’aime, car par amour 
pour toi, Jésus s’est fait homme il y a environ 2000 ans; et par 
conséquent il faut aimer toute personne comme le Christ nous a 
aimés: « Tout ce que vous désirez que les autres fassent pour 
vous, faites-le vous-mêmes pour eux » (Mt 7,12). 
Le jubilé de l’année sainte c’est : 
• l’année de la renaissance spirituelle 
• l’année de la rencontre personnelle avec le Christ 
• l’année d’un amour généreux de Dieu et envers Dieu, et d’un 

amour généreux du prochain et envers le prochain. 
• une invitation à mieux connaître le Père, le Fils et l’Esprit-

Saint, le mystère de la Trinité. 
 

Comment un chrétien célèbre le jubilé : 
• par une examen approfondi sur sa vie de baptisé : 

Qu’est-ce que je fais de ma vie ? 
Pourquoi et en quoi suis-je chrétien ? 
Les autres que sont-ils pour moi ? ma foi est-elle vivante ? 

• un repentir sincère : 
La joie de tout jubilé est d’une manière particulière une joie 
pour la rémission des fautes et la joie de la conversion. 
« Il y a plus de joie parmi les anges pour un seul pécheur qui se 
repent » (Lc 15,10) 

• un ferme propos :  « je veux partir et retourner vers mon 
Père » (Lc 15,18) 

 

L’indulgence du jubilé 
L’indulgence est la rémission devant Dieu de la peine 
temporelle due aux péchés déjà pardonnés. Les jubilé est une 
année de grâce, destinée à une renouvellement intérieur. Pour 
gagner l’indulgence il faut remplir les conditions suivantes : 
1: La confession sacramentelle  qui conduit à une vraie 

conversion 
2: La communion eucharistique 
3: Le pèlerinnage pour rappeler que toute la vie chrétienne est 

comme un grand pèlerinnage 
4: La prière aux intentions du pape : credo, Notre Père, Je 

vous salue Marie, Gloire au Père. 
5: La visite dans une église du jubilé 
6: Les activités caritatives (Mt 25,34-36) 



- 24 -  17 - 

Les perles du curé d’Ars 

Plus on se rend pauvre pour l’amour de Dieu, plus on est 

riche en réalité. 

 

Si vous avez beaucoup, donnez beaucoup; 

si vous avez peu, donnez peu, mais donnez de bon cœur et 

avec joie ! 

 

Si nous reprenons la prière; nous sentons renaître en nous la 

pensée et le désir des choses du ciel. 

 

L’humilité est pour les vertus comme la chaîne du chapelet; 

si la chaîne est brisée les grains s’en vont; si l’humilité cesse, 

toutes les vertus disparaissent. 

 

Sur l'amour de Dieu  

Le seul bonheur que nous ayons sur la terre, c’est d’aimer 

Dieu et de savoir que dieu nous aime.  

Sur la prière  

C'est un doux entretien d'un enfant avec son père.  

Sur l’Église  

Heureux le chrétien qui est instruit et qui entre dans l’esprit 

de l’église.  

Sur le prêtre  

Le sacerdoce, c’est l’amour du cœur de Jésus.  

Sur l’Eucharistie  

Il est là, celui qui vous aime tant pourquoi ne l’aimerions-

nous pas ? 

Sur le pardon  

Il sort de son coeur une transpiration de tendresse et de 

miséricorde pour noyer les péchés du monde. 
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Célébration de la miséricorde 
Jésus désire entrer dans notre cœur et notre vie. Notre coeur 

ressemble à une maison avec ces différentes pièces. Saurons-

nous lui ouvrir pour l’accueillir dans chaque coin et recoin de 

notre vie ? 
 

1. Au salon : le feu de la cheminée répand sa chaleur et sa 

lumière 

Jésus désire te réchauffer par le feu de son amour. Il veut 

t’accueillir tel que tu es. 

Veux-tu te laisser aimer gratuitement par Jésus tel que tu es ? 
 

2. A la cuisine : la nourriture quotidienne est préparée 

Jésus t’invite à l’accueillir comme nourriture quotidienne, et  

vivre toute ta journée avec Lui. 

Veux-tu accueillir Jésus tout au long  des journées avec confiance ? 

3. La chambre à coucher : est le lieu de notre intimité : 

Jésus t’invite à lui ouvrir ton jardin secret, ton intimité, pour 

l’embellir, le faire grandir et l’approfondir. 

Veux-tu toi aussi t’aimer tel que tu es et te réjouir de tous les 

trésors déposé en toi ? 
 

4. La salle de bain : est le lieu de la propreté corporelle : 

Avec Jésus comme conseiller, tu peux laisser de côté ce qui est 

mauvais pour toi et développer la beauté de ton cœur et de tes 

dons. 

Veux-tu faire des choix, des discernement avec Jésus ? 
 

5. Au grenier : les souvenirs sont déposés : 

Jésus désire avec toi relire ta vie : pour te réjouir et te laisser 

guérir de tes blessures. 

Veux-tu laisser Jésus mettre le baume de sa miséricorde sur tes 

blessures ? 
 

6. Le galetas : c’est le toit de notre vie, avec nos projets, notre 

idéal, nos rêves : 

Jésus te propose de te laisser guider par lui pour réaliser les 

désirs de ton cœur. 

Veux-tu construire ton avenir avec et en Jésus ? 
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plus je te supplie d’augmenter mon amour ! 
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pour te reconnaître dans le visage de chacun de mes frères et soeurs 
que ta perle précieuse soit le trésor de mon cœur 
 
Esprit-Saint toi le souffle d’amour et de vie de Dieu, 
donne moi ton miroir  
pour me laisser guider par toi à tout instant 
que ta lumière soit le chemin de ma vie ! 
 
Trinité sainte, Père, Fils et Esprit-Saint, 
donne-moi de parcourir la hauteur, la profondeur, 
la longueur et la largeur de ton amour, 
maintenant et pour les siècles des siècles . Amen ! 
 

Intercession :   
R :  Ô Jésus tu nous connais,… 
 
Acte d’amour du Saint curé d’Ars :   
 

Je t’aime, ô mon Dieu, 
et mon seul désir est de t’aimer 
jusqu’au dernier soupir de ma vie 
Je t’aime ,ô Dieu infiniment aimable, 
et j’aime mieux mourir en t’aimant, 
que de vivre seul un instant sans t’aimer. 
Je t’aime, ô mon Dieu et je ne désire le ciel 
que pour avoir le bonheur de t’aimer éternellement. 
 
Mon Dieu, si ma langue ne peut dire à tous moments 
que je t’aime, 
je veux que mon cœur te le répète  
autant de fois que je respire ! 
Je t’aime, ô mon divin Sauveur, 
parce que tu as été crucifié pour moi ; 
je t’aime, ô mon Dieu, 
parce que tu me tiens ici-bas crucifié pour toi. 
 
Mon Dieu plus j’approche de ma fin, 
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R: Danse de joie, danse pour ton Dieu,danse la ronde de sa 

joie. 
 

1.Comme Zachée sur son sycomore, je cherche le bonheur  

Jésus m'invite à le suivre encore, en écoutant son coeur.  

2. Comme Zachée a reçu Jésus, j'accueille le Christ en moi  

Tout va changer pour qui le reçoit : Amour et grande Joie  

3. Comme Zachée donnant aux plus pauvres, je veux partager  

Car les trésors qui habitent mon cœur, 

rendent Gloire au Seigneur.  

Adoration Samedi soir 
 

Une invitation à plonger dans l’amour de Dieu en méditant le mystère de la 
Trinité proposé pour l’année du jubilé et l’acte d’amour du Saint curé d’Ars. 

L’adoration est le sourire de Dieu. 

Ici, le Seigneur se fait petit, pour ne pas nous effrayer par sa grandeur. 

Il est là, très simple, c’est une majesté admirable ! On ne s’y habitue pas. 

Tout commence par le silence 
Ô, dit l’enfant, 

Le silence 

C’est la relation avec Dieu. 

Dans le silence 

J’entends 

Que tu es là 

Et que j’existe, 

O Dieu, mon Dieu, Notre Père. 
 

Parole de Dieu :  lettre de St Paul aux phésiens 3,14-21 
 

C’est pourquoi je fléchis les genoux en présence du Père de qui toute 
paternité, au ciel et sur la terre, tire son nom. 
Qu’il daigne, selon la richesse de sa gloire, vous armer de puissance par son 
Esprit pour que se fortifie en vous l’homme intérieur, que le Christ habite en 
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vos cœurs par la foi, et que vous soyez enracinés, fondés dans l’amour. 
Ainsi vous recevrez la force de comprendre, avec tous les saints, ce qu’est la 
Largeur, la Longueur, la Hauteur et la Profondeur ; vous connaîtrez l’amour 
du Christ qui surpasse toute connaissance, et vous entrerez par votre 
plénitude dans toute la Plénitude de Dieu.  
A celui dont la puissance agissante en nous est capable bien au-delà, 
infiniment au-delà de tout ce que nous pouvons demander ou concevoir,  à 
Lui la gloire, dans l’Eglise et le Christ Jésus pour tous les âges et tous les 
siècles. Amen. 
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Trinité sainte, 

Vous êtes là, et je suis là, 

En rendez-vous d’amour. 

Vous êtes en moi et moi je suis en Vous. 

Paisible, rassemblé, retiré du balcon, 

En arrière de tout, 

Descendu dans ma profondeur.  

Vous êtes là et je suis là, 

en rendez-vous d’amour. 

 

Vous êtes là et je suis là, 

A l’écoute de l’Esprit, 

Dans l’amour inconditionnel de mes frères, 

La force de vivre 

Et la joie. 
André Sève 

Le miroir de la Trinité : notre sou-
venir 

Trinité sainte, tu es comme un 
miroir dans lequel 
nous pouvons nous plonger pour 
contempler 
l’océan infini de ton amour 
En cette année du jubilé viens nous 
renouveler, 
pour que nous devenions 
resplendissant de ta lumière et de 
ton amour. 
 

Père saint toi le créateur de tout l’univers, donne-moi ton miroir 
pour te reconnaître dans la beauté de la nature et des hommes, 
que cette petite fleur blanche soit le transparence de ton amour de Père. 
 
Fils bien-aimé Jésus-Christ, donne-moi ton miroir 


